
LA BOURSE AUX IDEES
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UEL  g rand  momen t
que  ce lu i  du  mâ tage  !
Votre cooue devient

-  a lors un voi l ier  à part
en t i è re . . .  Ma lheu reusemen t ,  pou r
beaucoup, cela n 'a pas un carac-
tère dét in i l i f  car  i l  faut  déterminer
Dar une mesure di recte et  labo-
r i euse  l a  l ongueu r  des  haubans .  On
pourra alors les sert i r  à la bonne
d imens ion  avan t  de  l es  r emon te r . . .
Voi là une gymnast ique suscept ib le
de terni r  l 'éc la l  de l 'événement ;  la
vue  dom inan te  que  l ' on  a  du  hau t
du mât n 'étant  pas,  hélàs,  une con-
solat ion suf f isante.

Heureusement,  i l  ex iste une
autre façon de procéder :  mesurer
t ranqui l lement,  en bas,  avant  le
mâ tage ,  ca l cu l e r  l a  l ongueu r  à
l ' a vance  e t . . .  p l ace r  l es  haubans ,
préalablement sert is  à la bonne lon-
gueu r  du  p rem ie r  coup .  Je  l ' a i  f a i t
sur  mon voi l ier .  D'autres,  l 'on fa i t
également et  personne n 'a eu à le
regret ter ,  b ien au contra i re I

PRINCIPE
La méthode qui  sui t  est  valable

s t :
-  la posi t ion des t rous des cadè-

nes  es t  connue  avec  r i gueu r  :
-  soi t  par une déterminat ion

directe (mesure sur la coque) ;
-  so i t  g râce  aux  p l ans  du

bateau, à condi t ion toutefois que la
coque leur soi t  conforme ;

-  le mât est  terminé,  prêt  à être
monté.  La posi t ion de chaque point
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oe i lxai lon oes nauoans esl  connue
avec exact i tude.

Le l ravai l  comportera donc t ro is
oarties :

-  les mesures sur la cooue
(éventuel lement)  ;

-  les mesures sur le mât ;
-  l e s  ca l cu l s .
Les mesures oermettront  d 'obte-

ni r  les coordonnées exactes des
points de l ia ison de chacun des
haubans .  Le  ca l cu l  donne ra  a l o r s  l a
l ongueu r  des  haubans  avec  l eu r
r i do i r  ( r ég lé  à  m i - cou rse ) ,  g râce  à
une procédure t rès s imple.

La  mé thode  qu i  su i t  s ' app l i que  à
un gréemenl  é lémentaire de s loop
mais peut  être étendue sans di f f i -
cu l t é  à  un  g réemen t  p l us  com-
plexe :  cotre,  ketch,  goélet te,  etc.
Les haubans rencontrés étant  seu-
l emen t  p l us  nombreux .
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MÉTHODE
PRATIOUE

1l  Dé te rmina t ion  des
cotes de la coque :

a  -  U t i l i sa t i on  des  o l ans  du
bateau :  sans problème si  la coque
est  b ien constru i te.

b -  Mesure di recte :  la mesure
des cotes re lat ives à la oosi t ion des
trous des cadènes,  et  à cel le de la
surface d 'appui  du mât,  sera
menée en foncl ion de la connais-
sance  que  l ' on  a  de  sa  coque  ( s i  l a
coque est  en chant ier ,  i l  est  com-
mode de re lever les cotes réel les à
ce stade).  Dans tous les cas on se
réfèrera :

.  A un plan vert ical  longi tudinal
de symétr ie { l }  ;

.  A un plan vert ical  t ransversal
( l l )  passant par l 'axe du mât ( f ig.
1 )  ;

o A un plan de référence hor i -
zontal  ( l l l )  s i tué plus bas que toutes
les cadènes.  l l  est  commode d 'ut i l i -
ssr  le p lan de f lot ta ison ( f ig.  2/ .

Prat iquement,  on peut  matér ia l i -
ser  ces plans grâce à des cordeaux
tendus et  à des barres bien droi tes
(cornières,  etc.) .

L€s posi t ions des centres des
trous des cadènes seront  repérées
grâce aux cotes a,  d,  et  h (voir  f ig .
3 l  qui  seront  portées dans les cases
à compléter  de la f igure 6.

2l Gotes du mât :
On mesursra di rectement sur le

mât fes cotes c,  e,  b,  et  H 2 ( f ig.  4

et  l ig ,  11).  On déterminera H
comme indiqué f ig.  5.

Puis on portera les cotes c,  e,  b,
et H dans les cases à compléter
prévues à cet effet ffig.7 à 1il.

3l Calcul :
On calculera successivement les

longueurs des di f férents haubans
en rempl issant  les cases des f igures
correspondantes ( f ig.7 à 15).

Un problème bien posé est  en
grande part ie résolu.  l l  ne vous
reste donc plus grand-chose à
faire !

Bon  cou rage  quand  même . . .

(12) Vi l le f  ranche-de-Rouergue

e =  o ,o8
H = l , L e

yxenPle '

A= o ,qC

dz 4,'11


